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LES INVESTISSEMENTS FRANCAIS AU CANADA

Le montant total des investissements étrangers directs au
Canada s'élevait à plus de 43 milliards en 1976 (tableau 1). La part
de la France, avec $742 millions, représentait cette année-là 1.7% du
total. La France venait ainsi au 3e rang dans le monde après les
Etats-Unis, la Grande-Bretagne, à égalité avec les Pays-Bas. Le flux
annuel de fonds français investis au Canada (directs et portefeuille-
actions) a varié entre $30 et $45 millions au cours des cinqdernières
années. C'est une forme d'investissement en baisse entre le Canada et
la France, le Canada ne recevant que 2.5% des fonds ainsi investis par
la France contre 16% aux Etats-Unis et 33% vers la CEE.

Une très forte partie des investissements directs français
au Canada se situe dans le domaine manufacturier (34%) et dans le
pétrole et le gaz naturel (32%) (tableau 2). Le secteur énergétique
semble appelé à prendre une croissance importante et plusieurs entre-
prises ont élargi leurs intérêts dans diverses sociétés canadiennes:
Acquitaine, Elf, Compagnie française des Pétroles, etc. Dans le
secteur manufacturier, on çetrouve les Ciments Lafarge, Michelin,
Peugeot, etc. Dans le domaine financier, les grands noms français
sont au Canada et semblent vouloir élargir leurs opérations: BNP,
Chimo, Crédit Lyonnais, Banque Dreyfuss, etc. Enfin, dans le secteur
minier, on retrouve le Bureau de Recherches géologiques et minières et
l'Entreprise minière et chimique.

A titre de comparaison rappelons qu'en 1976, le Canada avait
2% de ses investissements mondiaux en France, soit $217 millions,
principalement dans le secteur manufacturier (tableau 3). La France
est le troisième destinataire des investissements canadiens après les
Etats-Unis et la Grande-Bretagne.
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